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De Rome le 13.Septembre.

Q on Laurent Colonna Grand

Connetable du Royaumc

de Naples, Sc nomme i

cet effet Arnbaftadeur

Extraordinaire offrit hier

au Pape avec les Cere'-

monies accoutumees la Haquenee Scle
tribut de ce Royaume.

Le Pape tint Lundi dernier Confiftoi-
re d’Evi.ques,. & Sa Saintete y crea un
Cardinal, qu’Elle referva in petto. On
ne doute cependant point, que ce ne
foit M. Rezzonico fon Neveu. On elpe-
re d’ailleurs que le S. Pere nommera
dans quelque tems aplulieurs chapeaux,
mais on a lieu de croire que tous ceux,
qui font vaquans, ne feront point remplis
a la fois.

Sa Saintete devoit hier aller au Mo-
naftere de la Chiefa Nouva;mais fon mai
de Gorge la reprit avec alfcz de violen-
ce, pour Pen empecher: on dit qu’én
la feignera encore, & en ce cas ce fera
la cinquieme faignee, qu’on lui aura faite
depuis fon, avenement au.Pontificat.,

De Paris le 16. Septembre.

Le Marquis de Vdudreuil , Gouver-
neur Gene'rat du Canada, a expedie'lk
Fregate la Valeur3 commandee par le
Capitaine -Canon, fur laquelle il a fait
embarquer le Sieur Pean,Majov de ~Nue-
bec, pour apporter les paquets de la
Colonie, 8c rendre compte de Pa&ion
qui s’cft palfee le g. Juillet dernier fous
le Fort Carillon, entre les Troupes du
Roi, commandees par le Marquis de
Montcalm, 8c PArme'e Angloise aux or-
dres du General Abercromby. Cette a-
6lion eft encore plus honorable pour les
Franeois, qu’on ne I'avoit publie, par la
difproportion des forces relpefitiyes 8c
par la perte des ennemis. On en don-
nera incelfamment le detail.

De Londres le g. Septembre:

Malgre' les artantages, que nous avons
remportes il continue de regner ertcore
du mecontentement dans une partie 'de-
la nation: outre les propos que lon tient
aftez generalement, & qui tendent a de-
montrer que faifant cn effet du mai aux
Franeois, nous ne laiflons pas.de nous



ruiner nous memes fans en tirir de profit
il paroit plufieurs Ecrits qui difcutant
cette matiere critiguent vivement la
conduite du Gouvernement. L’un de
ces Ecrits eft entre autres intitulz-.manie-
re (iefaire un Cadran folaire au nmoggen
duquel un ptiijfe favoir a 10. lieues a la
ronde Pbeure qiB.il eft.

» L’Auteur de cette methode propofe
,, de mettre a chaque heure des pieces
, de canon. i.aune heure, z. a deux
» & ainfi du refte. 1i etablit pour ftile
, de ce Cadran une grande barre de fer
» qui ait 12. miroirs ardens dilpofes de
.facon, que le foyer d'un chacun fe
, trouva fucceffivement fur I’'heure qu’il

fera, Sc qu’au moyen d’une trainee de
» poudre il mette le feu aux canons qui
, l'indiqueront 8cc.

Apres avoir explique ainfi fon fyfteme
il s’enonce de la maniere fuivante. On
me dira fans doute qu’il eft tres beau de
favoir I’heure qu’il eft,-mais qu’il en cou-
teroit trop pour en etre inftruit, & que
les fraix furpaflcroient de beaucoup P
avantage quien refulteroit. C'eft etre
fage (repond il) que de me faire cette
obje£tion, 8c de confiderer ainfi les cho-
fes avant leur cxecution; mais combien
elt-il de gens parmi nous, qui ne les au-
roient vues qu’apres la fottife faite;Puif-
fent ils du moins apprendre par cet e-
xemple, que quantite de projets publics
Sc particiiliersreftemblent degrands fraix
Sc peu d’avantage.

Be Prancfort le ig. Septembre.

Les Lettres de Hannovre portent,que
l’approche de I'’Arme'e du Prince de Sou-
bise y caufoit les plus grandes inquie'tu-
des; qu’on s’attendoit de jour en jour d’y
voir arriver ce Prince, dont I’Av?nt-Gar-
de etoit le 14 a Elz & Battenjen, 8c que
la Regence, la Chancellerie &c. etoient
de nouveau fur le point de partir pour
fe rendre a Stade.

Cependant les Allies prennent toutes
les precautions poflibles pour la iurete
de Hamelen; la Garnifon de cette Yille a
encore e'te’ rtnforcee du Regiment de
Marfchal nouvellement levé, 8 un Deta-
chement des Troupes Hejfoifes eft tou't
pretay entrer au befoin,

Les Corps ?.ux ordres du Ge'ne'ral 0-
bergs marche d’ailkurs avec beaucoup de
diligence vers cette place, oii il doit s'u-
nir aux Troupes, que commande le Prin-
ce d’ Ifembourg.-

On mande d’ailleurs de Munjier, que
tout etoit en grand mouvement de ces
cote's la ; que les Troupes Alliees y faifo-
ient des marches Sc des contremarches
continuelles, lans qu’on put penetrer au
refte qu’elle etoit leur intention, qu’en-
tre autres le Regiment de Poft Infanterie
avoit paffe par cette ville le 13, aliant
camper fur la bruyere a S. Maurice, oh
il avoit ete fuivi immediatement par le
Re'giment de Bufche Dragons ,8c peu de
tems apres par S. a io. piec.sde Canon,
& par les Re'gimens de Brunswick Sc
de Zajlrow}ayant auffi avec eux un train
d’ Artillerie.Les memes Lettres portent,
gue la maladie eft toujours coniiderable
parmi les Troupes ~Ingloifes, 8c qu’il ve-
noit encore d’arriver a 1’H()pital plufi-
eurs charriots remplis de malad,es de ces
Troupes.

L’Arme'e du Marechal de Contades
campoit au refte encore a Recklinghaufen
le 15. de ce mois; mais _quatre Brig des
en etoient parties ce jour lii marchant
fur Cuftrfrjfaux ordres des l.ieutenants-
Ge'ne'raux Duc de FitZrJames ScCom-
te de St. Germain. Ces quatre Brigades
ont du etre fuivies le lendemain par deux
autres, qui avec tous les Grenadiers, 8c
deux Brigades d’Artillerie ont du fe por-
ter fur Luhnen.

Le Gros de lArme'e «: lice eft de fon
.cOte toujours derriere cependant
le$ Troupes aux ordres du Prince de



Holjlein font depuis le 14. a Werne fur
la Lippe,

Un Detachement de I'Arme'e Franeoi-
se a enieve aux Ennemis & conduit a
Wefei environ 4000- Sacs de Bied.

De Vienne le 27. Septembre.

Les Gazettes de Berlin ne cefient
point depuis quelque tems d’inonder Ic
public de Relations & de Lettres au fu-
jet des fuites arantageules de la preten-
due yictoire remportee fur les Rujjiens:
il n'eft point de jour, que Pon n’en voye
eclore quelque nouvelle circonftance,qu’
on ale tems d’jmaginer d'un ordinaire a
I'autre. Apres avoir fait pourfuivre I’
Arme'e RudJienne jufques dans la Pologne,
elle fe retrouve d’'un trait de plume a
Landsberg; 8c ce qu’il y a dc plus fingu-
lier, cen’eftque parceque cette' Armee
a quitte' fon Camp avantageux de
gue le Roi de PruldJe a juge a propos de
porter ailleurs une partie'de fes forces,
qui fur le fimple avis de leur approche
ont fait retirer julqu’aux Frontieres de
Boheme le Marechal Comte de Daun,fans
gu’il ait cependant bouge de Stolpen.

Le public eclaire ne fe laifle certaine-
ment pas furprendrc par ce Galimathias,
8c il verra fans peine que tant de fifitions,
d’exagerations, 8c de contradi¢):ions afi-
faiflonne'es des expreflions le plus inde-
centes n'ont pour but que d’en impofer
au Yulgairc, fans trop s’embaralTer du
jugement, qu’en portera le monde raifo-
nable, qui fans le laifler eblouir, ne cher-
che & ne yeut que le bon fens 8c le vrai
des faits.

Du gjjuatier- General de I'’Armee I. (A
R. li Stolpen. JOURNAL du 16. au 20.
Septembre.

Les Poftes avance's des Troupes aux or-
dres du Lieutenant-General de Laudohn
furent attaque's par les Ennemis le‘16.
de ce maois.

Ce Ge'ne'ral avoit des la yeille fait tou-
tes les difpofitions conyenables en cas

d’attaque,8c pris une pofition fort avan-
tageule.Jl avoit place en une feule ligne
a la montagne, qui eft en avant d'Arns-
dorffles 3. Re'gimens dTnfanterie, dont
on l'avoit renforce, ainfi que le Regi-
ment de Haller, qui des auparavant fai-
foit partie des Troupes a fes ordres: les
chevaux legers de Lovenftein e'toient
derriere la droite de ces Re'gimens; & les
Houftars, e'toient derriere leur gauche,
I’Artiiierie etoit fur la montagne meme,
Sc les deux Rogimens de Dragons de
Wurtemberg Sc de LovetiJl<iny comman-
des par le Ge'neral-Major de Wiese, qui
etoient aufli nouvellement arriyes, eto-
ient poftes au Bois, qui eft en avant de
Fischbach pres du chemin de Dresde,
pour foiitcnir le Ge'ne'ral-Ma;or de Pren-
tano, qui occupoit ce Bois avee mille
Croates.

A 7. heures du matin nos Houflars fu-
rent attaque's par ceux des Ennemis, qui
furent repoulses jufqu’au yallon, qui eft
en ayant de Radeberg.

La Cayalerie du Corps aux ordres du
Ge'ne'ral de Ziethen fit un mouvement
fur le Flanc droit de M- de Laudohn, 8c
tenta par toutes les manocuyres poffibles
delelui gagner, tandis que PlInfanterie
Ennemie attaquoit de fon céte les Croa-
tes.»qui garnifloient le Bois, en faifant un
feu continuel "d'Artillerie & dc Mous-
quetairie,lesEnnemis ne gagnerent cepen-
dant pas un pouce de terrain, 8cils ne
purent venir a bout de faire changer de
pofition a M. de Laudohn. -

Sur cela le Roi de Pruffe marcha en
perfonne avec un nouyeau Corps de Trou-
pes a M. de Prentano, 8c aux deux Regi-
mens de Dragons deftines a foutenir fes
Croatesj 8c dans le meme tems d’autres .
Troupes Ennemies attaquerent les Croa-
tes,qui etoient poftes a i Aile Gauche.

Dans ces circonftances, ou les Enne-
mis ( qui etoient infiniment fuperieurs,
8c dont le nombre montoit aij. mille



tiommes ) attaguoient de trois cdtes dif-
ferents; le Lieutenant-General de Lau-
dohn jugea que le parti le plus avanta-
geux, qu’il eut a prendre, etoit de chan*
ger de pofition, 8c de camper a portee d»
Dnrnfuchs, & fur les hauteurs de ces en-
yirons, afin d’affiirer par ia fes derrieres
Sc fa communication avec IArmee.

Cette aftaire a dure jufques a 10. heu-
res, Sc le fi u de LArtillerie a fur tout ete'
fort vif nous n’avons cependant perdu
en tues, blefles, &manquans ou egares
gu’environ 300. hommes.

La perte des Ennemis doit etre beau-
coup plus confiderable; le feu de nos
Croates Sc de la Compagnie Franche de
Al. de Laudohn nouvellement leve's, Sc
qui s’eft beaucoup diftinguee, ayant eu
tout le fucces poflible.

Comme il paroiffoit aux mouvemens
ulte'rieurs des PruldJiens, qu’iis pouvo-
ient peut-etre avoir form¢ le defleir. d’
attaquer 1’Armee, M. le Marechal fe
porta le 17. au Camp, (ainfi qu’il avoit
fait laycille, ) pour faire les difpofitions
neceflaires en cas d’attaque, & S. E. alla
enfiiite aux poftes avances, pour recon-
noitre par Elle meme la pofition de$ En-
nemis.

Le 18. il n'y a point eu de change-
ment, ni dans les Armees, qui font I'une
vis-a-vis de l'autre, ni dans leurs poftes
ayances.

Le 19. le Lieutenant-Ge'ne'ral: de Lali-
dohn fit harceller par les Houflirs 8c par
les Croates les poftes Sc les piquets des
Ennemis, pour faciliter par ce moyen la
defertion ; 8c en effet il lui en arriva ce
jour la environ 300. hommes. Au refte
la defertion, eft maintenant redeyenue
tres confiderable parmi les Troupes
grujjiennes.

De Coppenhague le 17- Septembre.

La Flotte RuJJientie, qui 'depuis 8. a

to. jour*avoit mis a la voile pour la
Baltique, 8c qui y a croife depuis ce
tems, eft revenue avant-hier a la Rade
de cette Ville;oii le premier de nos Vaif~
feaux de retour etoit arrive' la veille de
V Islande avec une cargaifon confiderable
de Poiffons.
.De Varsovie le 4 OBobre.

Le 2. de ce mois jour rnarque' par
les Loix de la Re'publique, il fe fitfou*
verture de la Diette. S- Al. notre tres-
gracieux Roi fe rendit a 9. heures du
matin du Palais Rojal al’Einfe Col-
legiale de S.Jean, ou S-M. lut accompa-
gnee par les Senateurs, Nonces, 8c nhom'
bre infini de Nobleffe, qui s’y e'toient
rendus pour aftifter a la devotion Sc in-
voquer le St. Efprit. Mgr. tubinjki
Arche-veque de Leopol celebra la grand*
Melfe; Mr. Turjki Chanoine 8c Official
de Varsovte fit un difcours Sacre, par
lequel il exhorta toute la Nobleffe ala
concorde dans leurs confultations pro-
chaines. Apres Toffice divin, S. M. alla
avec les Senateurs & autres Aliniftre$
d’Etat au Senat, oii Elle donna a Mr.
MaJdJalJhi  Treforier de la Cour de Li-
tbvanie,8c ancien Marechal de la Diette,
la permiffion de pouvoir commencer la
Diette. Apres quoi Air.MaJdJalJhi fe rendit
a la Chambre des Nonces pour proceder, a
I'EleSHon d’un nouveau Alarechah mais
ce jour-la il ne fe fit rien, 8c l'eleétion
fut remife au lendemain 3. auquel jour
les Nonces sfetant rendus au Chateau
recommencerent leurs. deliberations,. 8c
apres plufieurs debats, ils eiurent una-
niment Mr.. Malachowfti Ecuyer-Tran-
chant de la Couronne Seigneur de grands
merites en Pologne, lequel apres avoir
depose le Serment entre les mains de
Mr. I’Ancien Marechal, fit fes remerci-
mens atous les Nonces de 1’egard, q,u*
ils, ont bien youlu avo”™r pour fa perfonne.
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Du, MufHet-General de P Armie. l. & R. a Stolpen, JOURNAL du zd.
au 23. Septembre.

~ m ty~t~es mouvemens, 8c les differentes difpofitions, que les Ennemis ont fait

depuis quelques jours, paroiffoient indiquer manifefterncnt, qu ils
etoient dansTintention de former quelque entreprife contre Armee
entiere, ou du moins contre une partie des Troupes,* qui la compo ent.
Cependant tout s’eft borne jufques a aujourd’hui 20, a Paftaire, qui s eft pa see
avec le corps aux ordres du Lieutenant-,General de Laiidohn, & dont on a dermere-
ment parle, Scle foin principal des Ennertiis eft a&uellement d’afturer les
du Gamp,- qu’ils occupent, par des Abbatis,- & par des Redoutes,
d’une nombreufe Artilferie,
Mgr. le Prince de Deux-pnnts, cdmmandant
sfeft encore rendti au Quartier-General de M.
entretenu pendant quelque tems;

awnues
qu’us garnihen

TAarmee combinée de 1Empire
le Marechal, avec leque 1 se
St A: S. a vft enfuite 1’Armee, qui etoit cn

Le 21. M. le Marechal s’eft porte en perfonne au crps commande' par le Ge'-
neral dTnfanterie Prince de Baaden-Durlach, lequel eft enedre a Patzke. _S E. y a
ordonne differentes difpofitions, & EIlI¢ aen meme tems reconnulcterrain Sc
emurons en avant d”~cet endroit. r

Suivant les avis Se les rappdrts, qu’on a eti le 22. de tous de nos poftes avances,
les Ennemis fe tenoient fort tranquiles> 5c..s Detachemens'Se Patrouilles, que M.
de Laudohn avoit envoyes de céte 8td’autre, n’avoient point rencontre de partis
PrulJiens, quoiqu’auparavant ils rodaffnt par tout un grand riombre. Il ne s’eft
donc opere aucun changement de part nid’autre. Cependant nos Poftes avances
allarment toutes-les nuits ceux. des Ennemis, Sc facilitent par la beaucoup la Dcler-
tion parmi eux,,

Suite du JOURNAL de PArmee combinee de PEmpire depuis le Tg. jttsgtfau 21.
Septembre. Du Auartier- General a Strupen.

Le tg; de ce mois les Ennemis envoyerent de leur Camp de Dobna dernere leur
Droite 9. Regimens dTnfaflterie, qui camperent entrcHeuslich Sc Dtppoldiswalde,
pour couvrir, fuivant toutes les apparences, d’autant mieux le flanc droit Sc es er
rieres de 'Armee aux ordres du Prince Henn-. ( r

En confequcnce de ce mouvement le Lieutenant-Ge'neral de Haddick le por-
ta avcc les Troupes, qu’il commande, fur Biettersdorff\ en faifant en meme tems
6¢cuperNaundorff par Ic-Gener&l de Kleefeld, 8cBurkersdorjj par le General de
Uybazy. M. de Haddick ptaca aufli differens detachemens a Schlottonntz,
greHfrhendorff, 8c Ober-Pobritz, d’oii ces detachemens*etendirent despoftes jufques

les



gui ~ °CCUP'" Par M‘' dc Comaroni Colonel au Regiment d&

L objet pnncipal,de ces differens mouwmens .eft au refte dWurer
' du Pays$ d’'Al(en*

les trans-

WenaUStironS dU-~"'*W

Mgr. le Prince de Deux Ponts fe rendit encore le 20. a Sto/pen, S. A S v vit

N 2 1 H H 1 H
Feld Marecr'\af r(:oq%”tes‘deollﬁ'gllﬁqu,e I‘::neBIBet\z}”\Ite?/ers le foir»aYUOI a(renup.un encetien avec le
Coionel de Tor;-ock, qui eft toujours au dela-de 1‘E/be, chaneea de do-

W ? ank «pendant au pont de Koptick & aLhlsdorjf
bordent VEIlbe, Sc affurer

*r

fes poftes avancés a [ )
ies poftes avances, pour couvnr par Ja les cherains, qui

les Communications avec les ponts de Raaden & de fPehlen.
nn(tpcLeS dcUX Armdes gardent d?ailleurs toujours leur meme pofition, ainfi que
de MerTe Prince deArT* T * Coi°"el.Etrf s W™1 termine g la.fatisfa¢lion-
Mgr, Ié Prince de Deux-lg’onts, 1ton eapedmonr;ur Walle, ef{nde reatour au aC?aum
avee fon Detachementcompofe de 400 Houffars & de zoo Draeons. Gutre PAreent
les chevaux,& lefe prifonniers, que cet, Officier avoit deja envoyes, il a conduit 7 Ota-

BaWj de Werdern*le' Chef Direfteur Reichard, le Cham-

les

bdlvnd Ta C

"°h prisc - * A
? Sprecber, qui avoit ete commande, pour femr a

cette ArmTTHCnr 'tG mmeral
ment *nyerfc en venant de Prague, pour Ja joindre,

& eft mort a Aujfig | ure

r/l. Suite duJOURKAL du Siege d'Q\mutz.
&

r <
le Chapitre Cathedra’l

Le 16. on diftnbua entre le Monaftere de Hradifch,
. . i . ete conduites dans U place , pour
qu ils euffent fom de faire pourvoir a leur nourriture.

nar .L®I17% ‘e C°bnel Comte de Giamini entrg dans la place , ou il etoit envoye
Sc oii il arriva apres avoir furmonte beaucouo d’

ko 1 a~”jajuomte Hann,
toe “Ld

obftacles- 8ode dangers, & fait plufieurs detours.- Lvoit ete Zge" i

de$ Ennemis- retTffi ,KCOmM? & Q* d'm 'feul Domeftique, & de tLerfer les poftes-
Ennemis. cet Officier a enluite beaucoup contribue a la defenfe de la place le
Camp des Ennemis entre Krenau Sc Kyrwein fut renforce le meme jour par le Corps

tiikrYe neraiF°uquet, qUi yarriva du Comte deGlatz avec de I Ar-

fe Porta de fa perfonne fur le Tdffelbenr, avtc une

fus it ronps pr “>& « -~ 3L S

jour - la a mettre la poudre dans des Cafemates & les
I cet”™.rd toutesles p~aSons pof

N P’/\

eftori6

Oncommenca ce
ordres furent. donnes, pour prendre



